
Chalara fraxinea 
 

Ce champignon qui décime nos frênes 
 

A l’instar de la graphiose de l’orme dans les années 70, 
un champignon provoque la mort des frênes. La chala-
rose ou appelée communément flétrissement du frêne 
est une maladie fongique provenant vraisemblablement 
d’Asie. Elle a été identifiée en 1990 pour la première 
fois en Pologne et en Lituanie. Seul le frêne (fraxinus 
excelsior) est infecté et ceci à tous les âges.  
 
Sa première apparition au nord de la Suisse a été obser-
vée en 2008. Depuis, le champignon a progressé de 
manière spectaculaire et en 2014 déjà, il franchissait les 
Alpes (voir carte ci-dessous). Il est désormais présent 
dans la région de Chiasso.    
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
En plaine, le frêne représente tout de même plus de 
10 % des arbres de nos forêts. Il est apprécié pour la 
qualité de son bois utilisé notamment pour la confec-
tion de manches d’outils. Il possède une grande vigueur 
et capacité à se rajeunir naturellement ce qui évite le 
recours à la plantation. De plus, cette espèce présente 
une large amplitude écologique lui permettant de colo-
niser des milieux et sols très différents.     
 
 
 
 
 
  
  
 
 
 
 
 
 
 

 
Feuilles saines à gauche et infestées à droite 

 
   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Tronc contaminé à gauche et sain à droite 
 
Les spores issues de la fructification du champignon 
sont dispersées par le vent et infectent les feuilles qui 
brunissent. Puis la contamination se propage souvent à 
l’écorce provoquant une nécrose de cette dernière. La 
circulation de la sève au sein de l’arbre est ainsi pertur-
bée impliquant le dessèchement des parties infectées. 
En quelques mois ou années pour les plus grands sujets, 
l’attaque sera fatale à l’arbre.     
 
Il n’existe aucun moyen de lutte contre la chalarose. Les 
spores étant produites par millions dans la litière au sol 
puis véhiculées par le vent, il serait impensable 
d’appliquer un quelconque traitement. L’élimination 
des frênes atteints est donc également inutile.   
 
La maladie progresse rapidement et a déjà anéanti cer-
taines surfaces de jeunes frênes et provoqué la mort de 
vieux arbres. En bordure de sentiers ou de routes, le 
risque de chutes de branches sèches provenant de 
frênes plus âgés est problématique d’un point de vue 
sécuritaire. Certains abattages préventifs seront alors 
nécessaires.  
 
La disparition du frêne en Europe est bien engagée 
même si un espoir subsiste. Certains sujets semblent 
résistants à la virulence du champignon. Nous espérons 
que les graines issues de ces arbres produisent à terme 
des sujets eux aussi résistants permettant à l’espèce de 
reconstituer une population saine. Affaire à suivre … 
 
Le clic utile  (*Institut fédéral de recherche : WSL) 
http://www.wsl.ch/forest/wus/diag/index.php?TEXTID=213&LANGID=2&M
OD=1 
 
Hauterive, février 2016 
 

F. Schneider, ingénieur forestier du 1er arrondissement 
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